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Amiral, 

Mesdames, 

Messieurs, 

 

Ce Comité Technique sera une fois de plus l’occasion pour Force-Ouvrière de 

mettre en exergue les difficultés que rencontrent les personnels de la Base de 

Défense de Toulon. 

Depuis plusieurs décennies, de réformes en restructurations, de changements en 

réorganisations, d’aventures en aventures comme disait le poète du plat pays, les 

carrières, la vie professionnelle de nos agents, ont pris la tournure d’un 

cheminement à la « Jack Kerouac », un « road-movie » à la française qui nous a 

mené inéluctablement à la perte de nos illusions, nos croyances, en les valeurs 

régaliennes de notre république. 

Les personnels ont perdu pied dans cette mouvance dogmatique qui est la règle 

de notre ministère et les exemples qui vont suivre ne feront que dépeindre une 

situation digne d’un temps où Gilgamesh contait le déluge dans son épopée. 

 

Force-Ouvrière scindera en deux parties son approche sur les causes qui nous 

ont menées dans le contexte actuel. 

Les nationales : non remplacement d’un fonctionnaire sur deux lors du départ en 

retraite, gel du point d’indice et des bordereaux de salaires des ouvriers de l’état, 

déroulement de carrière hypothétique pour ne citer que cela.  



En résumé, Loi de Programmation Militaire, Révision Générale des Politiques 

Publiques, Modernisation de l’Action Publique sont autant de références 

nuisibles pour les personnels pour lesquelles à votre niveau, vous plaiderez 

responsable mais pas coupable. 

 

Les locales : 

 

La mutualisation des moyens en matière de RH montre ses limites, pour 

exemple les retards de paiements des heures supplémentaires, des astreintes, des 

frais de mission, du traitement des dossiers des agents en position de CLD ou 

MLD, ne font que mettre en difficultés tous les personnels : les gérés sont en 

colère et les gérants en danger de RPS pour cause de surcharge de travail 

induites par le manque d’effectifs. 

 

L’environnement et les conditions de vie au travail sont également en berne : 

La base navale est en ruine par manque d’entretien des infrastructures et espaces 

verts de par le fait du prix des prestations externalisées, l’accès aux portes 

augmente de façon exponentielle le temps de trajet travail et le stationnement 

devient mission impossible tôt dans la matinée.  

 

Dans la continuité, le midi : la file d’attente aux restaurants (toujours la même 

cause, la manque de personnel) un prix du repas qui augmente de façon 

nébuleuse, retour sur les travaux et puis embouteillage du soir pour rentrer à la 

maison voilà résumé le quotidien des personnels de base navale. 

 

Bien d’autres interrogations se font jour sur lesquelles  Force-Ouvrière ne 

manquera pas de  vous solliciter par tous les moyens à notre disposition 

 

Merci pour ce moment 
 

 

 

 

 

 

 


